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 Contexte 

1. La Plateforme mondiale sur les systèmes alimentaires autochtones1 (ci-après dénommée la 

«Plateforme mondiale») a été lancée à la suite de l’approbation donnée en 2020 par les Membres à la 

vingt-septième session du Comité de l’agriculture de la FAO. 

2. La réalisation de l’objectif que la Plateforme mondiale s’est fixé, à savoir respecter, préserver 

et promouvoir les systèmes alimentaires des peuples autochtones du monde entier, passe par la mise en 

place d’un pôle d’apprentissage propice à la production conjointe de connaissances. 

3. Cette coproduction de connaissances par des experts autochtones et non autochtones, des 

universités, des centres de recherche, des organismes des Nations Unies et des organisations 

autochtones a permis de rassembler des éléments concrets qui ont servi à influencer les débats sur les 

politiques intéressant les systèmes agroalimentaires, la biodiversité et l’action pour le climat. 

4. L’activité de la Plateforme mondiale est articulée autour de quatre piliers: 1) les détenteurs de 

connaissances; 2) la banque de connaissances en ligne; 3) les recherches et les synergies stratégiques; 

et 4) les conseils techniques dans l’élaboration des politiques. 

5. La Plateforme mondiale a introduit une innovation qui figure au rang de ses grands principes 

d’action, à savoir l’association de sciences conventionnelles et de savoirs traditionnels autochtones qui 

sont respectés, considérés et validés sur un pied d’égalité. 

6. L’observation et la transmission orale, qui ont un rôle important dans les systèmes de 

connaissances des peuples autochtones, ont ouvert la compréhension des cycles naturels, de la 

biodiversité et des écosystèmes. Les peuples autochtones ont ainsi développé des systèmes 

alimentaires à l’aide de systèmes de connaissances fondés sur leurs langues, leurs cosmogonies et 

leurs cultures et appliqué des mesures de gestion territoriale sans équivalent qui leur permettent de 

produire de la nourriture et de protéger dans le même temps 80 pour cent de la biodiversité qui reste 

dans le monde. 

7. Grâce à ses efforts conjoints de documentation et en faisant connaître les systèmes 

alimentaires et systèmes de connaissances novateurs des peuples autochtones, la Plateforme mondiale 

a rallié de nouvelles organisations qui ont une expérience de terrain. 

8. Depuis la création de la Plateforme mondiale, les six membres fondateurs – l’Alliance de 

Bioversity International et du Centre international d’agriculture tropicale (CIAT), le Centre de 

recherche forestière internationale – Centre mondial d’agroforesterie (CIFOR-ICRAF), l’Institut 

national français de recherche pour le développement (IRD), l’Instance permanente des Nations Unies 

sur les questions autochtones (UNPFII), le Pacte des peuples autochtones d’Asie (AIPP) et la FAO – 

ont été rejoints par les organisations suivantes: 

 la Convention-cadre des Nations Unies sur les changements climatiques (CCNUCC); 

 l’Organisation des Nations Unies pour l’éducation, la science et la culture (UNESCO); 

 le Partenariat autochtone pour l’agrobiodiversité et la souveraineté alimentaire (TIP); 

 le Parlement sami; 

 Gaia Amazonas; 

 le Fonds de développement pour les peuples autochtones d’Amérique latine et des Caraïbes 

(FILAC); 

 le Centre pour le développement durable et l’environnement (CENESTA); 

 le Réseau international des systèmes de données sur l’alimentation (INFOODS); 

 les universités Massey et Monash, les universités de Cambridge et de Greenwich [par 

l’intermédiaire du Natural Resource Institute (NRI)] et l’Université McGill [par 

                                                      
1 www.fao.org/indigenous-peoples/la-plateforme-mondiale/fr. 

https://www.fao.org/indigenous-peoples/la-plateforme-mondiale/fr/
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l’intermédiaire du Centre pour la nutrition et l’environnement des peuples autochtones 

(CINE)]; 

 le projet Ărramăt. 

9. Aujourd’hui, la Plateforme mondiale rassemble 20 organisations et est hébergée par la FAO, 

et son secrétariat est coordonné par l’Unité de la FAO chargée des peuples autochtones. 

 Contributions et accomplissements techniques 

10. Publication du Livre blanc/Wiphala sur les systèmes alimentaires des peuples autochtones2  

(ci-après dénommé le Livre blanc/Wiphala) en 2021. Reconnu pour sa valeur de document de 

référence fondamental par le groupe scientifique du Sommet des Nations Unies sur les systèmes 

alimentaires, le Livre blanc/Wiphala présente des éléments factuels sur les caractéristiques des 

systèmes alimentaires et des systèmes de connaissances des peuples autochtones qui changent la 

donne. Ce document, qui a été rédigé par la Plateforme mondiale à partir de 60 contributions de 

39 organisations et de 10 auteurs autochtones et non autochtones de six régions socioculturelles, 

expose des recommandations concernant les cinq pistes d’action du Sommet des Nations Unies sur les 

systèmes alimentaires. 

11. Échanges de connaissances, débats techniques et coordination dans le cadre du Sommet des 

Nations Unies sur les systèmes alimentaires. Pour faire circuler les points de vue des peuples 

autochtones, la Plateforme mondiale a organisé deux réunions d’échange de connaissances avec le 

groupe scientifique, quatre débats techniques avec les équipes chargées des pistes d’action et deux 

réunions avec les organismes des Nations Unies ayant leur siège à Rome et le secrétariat du Sommet. 

La Plateforme et des dirigeants autochtones ont présenté le Livre blanc/Wiphala lors de 25 dialogues 

organisés par l’Unité de la FAO chargée des peuples autochtones. 

12. Repenser la hiérarchie des éléments factuels à l’appui de systèmes alimentaires durables3. En 

novembre 2021, la Plateforme mondiale a publié dans la revue Nature Food, sous la direction de 

l’Université de Cambridge, un article sur la prise en compte insuffisante de l’alimentation et des 

connaissances des peuples autochtones dans les processus d’élaboration des politiques. Les auteurs y 

insistent sur la nécessité d’élargir la définition de ce que l’on considère actuellement comme des 

éléments factuels pour rendre les systèmes agroalimentaires efficaces, inclusifs, résilients et durables. 

13. Journées de la science. La Plateforme mondiale a participé à deux débats techniques, le 

premier sur l’importance des ressources phytogénétiques dans les systèmes alimentaires des peuples 

autochtones et le rôle du Traité international sur les ressources phytogénétiques pour l’alimentation et 

l’agriculture, et le deuxième sur le Livre blanc/Wiphala sur les systèmes alimentaires des peuples 

autochtones et les contributions des peuples autochtones au titre de la réflexion sur les systèmes 

alimentaires et de leur viabilité. 

14. Pré-sommet des Nations Unies sur les systèmes alimentaires. La Plateforme mondiale a 

participé à trois réunions connexes dans le cadre desquelles le Livre blanc/Wiphala a été présenté aux 

Membres. 

15. Groupe d’experts de haut niveau (HLPE). La Plateforme mondiale a participé en février 2022 

à la consultation en ligne sur le thème «Outils de collecte et d’analyse de données au service de la 

sécurité alimentaire et de la nutrition» et appelé l’attention sur la nécessité de renforcer 

l’interculturalité dans la collecte et l’analyse des données. 

16. Femmes autochtones et développement, application, préservation et transmission des 

connaissances scientifiques. La Plateforme mondiale a contribué en mars 2022 au rapport annuel du 

Rapporteur spécial de l’ONU sur les droits des peuples autochtones. 

                                                      
2 www.fao.org/documents/card/fr/c/cb4932en. 
3 www.fao.org/indigenous-peoples/news-article/en/c/1456167 (en anglais). 

https://www.fao.org/documents/card/fr/c/cb4932en/
https://www.fao.org/indigenous-peoples/news-article/fr/c/1456167/
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 Prochaines étapes 

17. Coalition sur les systèmes alimentaires des peuples autochtones. En septembre 2021, le 

Canada, l’Espagne, la Finlande, le Mexique, la Norvège, la Nouvelle-Zélande et la République 

dominicaine, l’Instance permanente des Nations Unies sur les questions autochtones, des organisations 

de peuples autochtones et la FAO ont créé la Coalition sur les systèmes alimentaires des peuples 

autochtones. La Plateforme mondiale est convenue d’apporter un soutien technique à la Coalition et de 

promouvoir énergiquement son travail. 

18. Groupes de travail internes. La Plateforme mondiale a formé des groupes de travail chargés 

d’appuyer les coalitions en faveur des repas scolaires, de l’agroécologie et des peuples autochtones et 

de se pencher sur de nouveaux indicateurs relatifs à la biodiversité alimentaire et à la nutrition ainsi 

que sur une meilleure hiérarchisation des éléments factuels qui alimentent l’élaboration des politiques. 

19. Recommandations et appui technique. La Plateforme mondiale livre des recommandations et 

apporte un appui technique dans le cadre, entre autres, des initiatives suivantes: l’Année internationale 

de la pêche et de l’aquaculture artisanales; la mise en œuvre des Vision et stratégie relatives aux 

activités de la FAO en matière de nutrition; l’initiative de restauration biocentrique dans les territoires 

des peuples autochtones; le Comité de la sécurité alimentaire mondiale (CSA) et son Groupe d’experts 

de haut niveau sur la sécurité alimentaire et la nutrition (HLPE); la Décennie d’action des Nations 

Unies pour la réalisation des objectifs de développement durable; la Décennie d’action des Nations 

Unies pour la nutrition; la CCNUCC; la Convention sur la diversité biologique (CDB); INFOODS; la 

Décennie internationale des langues autochtones; les décennies des Nations Unies pour la restauration 

des écosystèmes et pour l’agriculture familiale. 


